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Le chiffreur soviétique 
par Daniel TANT 

 
Il est très rare qu’un employé du Chiffre 
trahisse son pays. Voici l’histoire de l’un 
d’entre eux qui a provoqué un 
« tremblement de terre. » 
 
Depuis 1942, l’ambassade soviétique 
installée à Ottawa se situe au 285 de la 
rue Charlotte. Parmi les 3 étages se trouve 
la salle réservée au Chiffre. C’est là que 
travaille le lieutenant Igor Gouzenko, né 
en 1919 en Biélorussie et marié. Il donne 
satisfaction dans son travail, mais en août 
1945, Moscou demande le rapatriement 
de la famille Gouzenko. 
 
Ne pouvant accepter de quitter le monde 
du libéralisme, le 5 septembre 1945 après 
son travail, Gouzenko rejoint le camp des 
démocraties avec 109 documents secrets 
soviétiques déchiffrés et emmenés jour 
après jour à son domicile. Ce fut l’état de 
choc car, malgré la paix apparente entre 
les anciens ennemis du IIIème Reich, le 
Canada apprend que les Russes ont établi 
un plan d’espionnage sur les U.S.A., le 
Canada et la Grande-Bretagne. 
 
La Lubianka connaissait dans les 
moindres détails ce qui se passait dans les 
armées, la marine, le monde politique, 
etc…  
 
S’apercevant que les Russes espionnent 
aussi bien les amis que les ennemis, dans 
les deux années suivantes les U.S.A. 
créent la C.I.A. C’est l’origine de la 
« guerre froide ». 
 
Bénéficiant de l’asile politique, la famille Gouzenko s’installe à Toronto où Igor décède le 25 juin 1982. 

 

 

 


